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Large soutien aux écoles multilingues
ENSEIGNEMENT L'idée de l'ULB et la VUB suscite l'enthousiasme dans les milieux politiques

U 11 signal très fort» (Ecolo/ Pascal Smet, ministre bruxel-
Groen), «Nous voulons êt?'c lois de la Mobilité et des TravaIL"

commune pilote» (Ville de publics (SPA), lui, rappelle que
Bruxelles, PS, Ecolo, Défi). les écolesbilingues figurent dans
«Nous avons toujours soutenu le programme de one.brussels,
cette idée » (SP.A).C'est peu dire adopté dimanche dernier; les li-
que l'idée d'école multilingue béraux francophones et néerlan-
lancée par les recteurs de l'ULB dophones y sont également favo-
et de laVUB (Le Soir de ce mardi rables, «Nous espérons que la
26 mars) suscite un certain en-
h' d l 'Ii l' présence d'univer.çitaires issust ouslasme ans es ml eux po 1-
tiques, des deux communautés permet-
La palme revient à Philippe tra de dépasser les clivages com-

Close qui, dès 7 h 50, sur Matin munautaires », précise leMR.
Première a apporté son soutien Même ligne chez les verts, qui
au projet développé par YvonEn- insistent plutôt sur l'ambition bi-
glert et Caroline Pauwels. Puis a lingue.« Le récent ba7'Omètrelin-
proposé que la Ville de Bruxelles g;uistique a montré que 90 % des
soit commune pilote. En clair, de Bru.;.relloissont enfaveur d'écoles
mettre des moyens dans la créa- bih:ng;ues.Elles sont, du l'este, le
tion de rétablissement sur le ter- .11 t dl" rt' d l'll '
ritoire (et dans le giron ?) com- r~t t1 a:.~az: l~t~~»~n-munaI. SIS en es e es e IS e am a-
D 1 fi ul' 1 Il 'al ron (Ecolo) et EIke Van den
ans, a 0 ee, xe .esa eg e- Brandt (Groen), Lesquels

ment fart offre de semee. « Nous . t t t t fi' 1
f' 1 . 1 pom en ou e OIS, comme e

sommes une ces communes es CDH 1 d'ffi It' t't t'l ' . d .' ,es 1 cu es cons 1 u lon-I! us repz:esentatzves Il C?,:actere nelles et légales, le fédéral étant
zntC?7lationa! de notre Re~01~:Le pour l'heure compétent pour
college est des lors partlcuhere- l" t b'l' R '

t th . t 'l" d d enselgnemen 1mgue. ({ az-men. en OUSlase a .egar e ce
projet », explique Christos DouI~ son pour laquelle une voie plus
keridis (Ecolo). rapide pour arriver au concept,

auquel nous 8011l11teSclait'ement
favorables. est l'enseignement en
immersion. qui permet de mettre
en œuvre d~' écoles bilingues ou
trilingues », explique Antoine de
Barman, directeur du Cepess (et
candidat).

Contoumer les contraintes
institutionnelles
En filigrane, ce constat que l'or-

ganisation actuelle de Bl'lLxelles
est pour le moins dépassée, Frac-
turer la ville selon le clivage lin-
guistique ne résiste ni à la réalité
- 184 nationalités, une vraie tour
de Babel - ni aux besoins (parler
plusieurs langues pour trouver
une place dans la société, notam-
ment sur lemarché de l'emploi).
Le sujet n'est plus tabou qu'au-

près de celleset ceuxqui refusent
de voir l'évolution de la capitale.
Chezles autres, la réflexion est en
cours sur lesmoyens (détournés)
de contourner les contraintes
institutionnelles, à défaut de lan-
cer un grand débat sur l'architec-
hlre bmxelloise, Parmi les idées,
l'écolemultilingue. _
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